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L'tnscripfjon des commandes 
dt charbon 

L'inscription des commandes de 
charbon pour le ticket N» 5, se 
poursuivra dans l'ordre suivant : 

Secteur l ; Foyer d'Education 
Ouvrière, 178, rue Jules-Ou»sde : 

Le 7 Janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
Pierre-de-Roubaix, 27/265, 52/276. 
Si-Amand. 

De 14 a 17 h. 30 : Rues du Pile, 
St-Quentin, St-Rédempteur, Ste- 
Thérèse, 2 à 2 T. 

Le S Janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
Hoche, Kellermann, Paul-Bert, 
Louze, Lafayette, Monge. 

De 14 à 17 h. 30 : Bd de Belfbrt. 
Bd de Colmar, rues du Progrès, 
Réaumur, St-Eleuthère. 

Le 9 Janvier, de 8 à 12 h. : Ruei 
Soult, Thiers, Valenciennes, Sur- 
coût, Tortue. 

De 14 à 17 h. 30 : Rue V. Delan- 
noy, Allée des Villas, rue Lannes. 
quai du Sartel. rue Bon Rasoir. 

Le 10 Janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
Condé,   Kléber.  Pénelon, Pléchler. 

De 14 à 17 h. 30 : Rues Leverrier. 
Louis Dupire. 

Secteur 6 : Cantine Scolaire, rue 
St-Vincent-de-Paul, « : 

Le 7 janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
Fontenoy. Isabeau de Roubaix. 

De 14 à 17 h. 30 : Rues France, 
Jean-Bart, Lignes. 

Le J Janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
Guinguette. Malesherbes. 

De 14 à 17 h. 30: Jacquard 61/169. 
70/178,, .Lys. 

Le S Janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
Menin, Nain et place Notre-Dame. 
21/17, 14 6 16, Pays. Richard-Lenoir. 
Rondelle. St-Etienne. 

De 14 à 17 h. 30 : Rues St-Honoré. 
Cont. St-Martin, rues St-Maurice, 
St-Pierre, St-Vincent-de-Paul, Sté- 
phenson. 

Secteur 4: Cantine Scolaire, rue 
St-Vincent-de-Paul, 6 : 

Le 7 Janvier, de 8 à 12 h. : Boul. 
de Metz. 

De 14 à 17 h. 30 : Rues Meyer- 
beer, quai de Nantes. 

Le 8 Janvier, de 8 à 12 h. : Place 
de la Nation, rues Nouveau-Monde. 
Olivier de Serres, Ommelet. 89/207. 

De 14 à 17 h. 30 : Rues de l'Om- 
melet, 86/208, Paix.      ' 

Le 9 janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
Philippe-Le Bon, Pierre -Dujardin, 
Plutairque, place du Progrès, rues 
Prospérité, Récollets, Rollln, Rossi- 
ni, St-Laurent. 

De 14 à 17 h. 30 : Rues St-An- 
ttolne, St-Joseph, Sentier, Sully, Ter- 
naux. 

Le 10 Janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
St-Louis„ Bd de Strasbourg, rue 
Villars. 

De 14 à 17 h. 30 : Rues de la 
Vigne, Wagram. 

Le 11 Janvier, de 8 à 12 h. : Rues 
de Tourcoing, 1/129, 2/122, Turgot. 

De 14 à 17 h. 30. Rues Voltaire, 
Sept Ponts. . 

Le ticket N" 5, présente une quan- 
tité de 100 kilos. 

Il est recommandé aux consom- 
mateurs de ne pas détacher préala- 
blement les tickets de la carte dé- 
partementale, laquelle doit être pré- 
sentée à l'inscription de chaque 
commande. 

Le prix du charbon est Jixé à 
39 (r. 60 les 100 kilos. 

Sauf cas de force majeure impré- 
visible, les livraisons sont effectuées 
du 7e au 10e jour qui suit l'inscrip- 
tion. Il est donc inutile d'attendre 
la marchandise avant le 7e jour. 

Le public est instamment prié de 
vérifier l'adresse indiquée sur le bon 
remis lors de l'inscription et de 
faire rectifier de suite s'il y a lieu. 

Afin d'activer le travail, les con- 
sommateurs sont priés de se confor- 
mer à l'ordre d'inscription mention- 
né sur les affiches pour transmettre 
leur commande et de profiter des 
premières heures de la matinée qui 
sont moins chargées, pour se faire 
inscrire. Ils éviteraient ainsi des 
attentes parfois prolongées causées 
par l'affluence qui se produit géné- 
ralement en fin de matinée. 

AVIS A NOS CLIENTS 
CORRESPONDANTS 

DÉPOSITAIRES 
Il est obligatoire pour tout! par- 

sonn* remettant un ordre dl publi- 
cité destiné à notre Journal, à nos 
bureaux ou à l'un do nos rapréien- 
tants, quoi qu'il soit (comjpon- 
étants, dépositaires, etc.), de H 
munir de IO oarto d Identité dont lo 
numéro doit être Inscrit au bu de 
chaque ordre oontenant la publicité 
à insérer. 

D'autra pari, nous invitons noi 
clients qui nous transmettent leurs 
ordres par correspondance, à Ins- 
crire très exactement leurs nom M 
adresse. 

38 ans, avait été arrêtée pour vol de 
onze bouteilles de vin au préjudice 
de rétablissement. Cette femme, 
avons-nous ajouté, avait déclaré 
dans sa déposition, qu'elle avait bu 
les bouteilles dérobées, en compa- 
gnie d'un hospitalisé. M. Auguste 
Schuermans. Interrogée à nouveau 
et devant les protestations de M 
Schuermans, la servante a fini 
par avouer quj ce dernier était 
absolument étranger à cette affaire. 

L'INSCRIPTION 
DE8 COMMANDES DE CHARBON 

L'inscription des commandes de 
charbon se poursuivra dans l'ordre 
suivant : 

Secteur 5, Maison des Œuvres, 
place de la République. 31 décem- 
bre : avenue de Flandres, avenue 
des Accacias, rues Beaumont, Ber- 
theloot, Corneille, Ville et Orphe- 
linat, avenues Lacépède, Lenôtre. 
mes Metz. Verte, Pluquet. Racine, 
Roussel, chemin de Halage, rues 
d'Hem (y compris Basse), Château, 
Dupleix, Holden, Victor-Hugo, 
Strasbourg, avenue VaiHant. rue de 
Metz, carrière Loridan, chemin du 
Chalet, malsons Thomas, maisons 
Motte. 
 «i» 

COMMENT   NÉGOCIER 
LES BONS DU TRESOR? 

Nous informons noi lecteurs que la 
Banque E. Meeschaert, 10. rue du Curé, 
Roubaix, achète et vend les Bons d'Ar- 
mement, Bons de la Détense. etc.. i 
toutes échéances. Cet établissement 
effectue aussi tous remboursements et 
renouvellements, immédiatement et 
■ans frais. 

o  

Sociétés et Comités 
SOCIÉTÉ DE SECOURS MUTUELS 

DES ANCIENS MILITAIRES DE ROU- 
BAIX ET SES ENVIRONS. — Aasem- 
b'.ée générale dimanche 12 janvier, & 
11 h. Réunion du Conseil d'adminis- 
tration le même Jour a 10 h. 

Les dames sont admises & l'assem- 
blée. 

»  o  

CARNET 
i 

MARIAGE 
Monsieur   et   Madame   DUROUX- 

CARLIER  ; 
Madame Henri MACAIRE ; 
Monsieur et Madame Noël DUROUX, 
Monsieur   «t   Madame   MACAIRE- 

ALADJ GUILLAUME  ; 
font  part  du  mariage   de  Monsieur 
Emile  N08L, Croix de Guerre, avec 
Mademoiselle Odile MACAIRE, qui a 
eu  lieu a CHEUX  (Calvados), le 12 
Décembre 1940. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 
1734 

O  

ETAT CIVIL 
Naissance : Francis Cclla, rue des 

Fossés, S. 
Déois I Henri Beuacart, 83 ans, rue 

de l'Ommelet, 60, imp. Balzac, 20 ; 
Léonie Salomé. 47 ans, Vve Lefebvre, 
rue des Champs, Imp. Mesurel ; Loui- 
se Ilerback, 76 ans, rue de Croix, C. 
des Champs-Elysées, 2 ; Ernest Car- 
peaux, 69 ans, 253 bis rue Pierre de 
Roubaix, square P. Destombes; Yvon- 
ne Cadou, 71 ans, Vve De Laubler, 
rue de Lille, 39 ; Hermance Lefebvre, 
86 ans, Vvé Poullle, rue de Blanche- 
maille, 37 : Suzanne Werbrouck, ép. 
Parsy, 42 ans, rue Lafontalne, 20, c 
Vanhoutte, 11 : Joséphine Letelltcr, 
78 ans, ép. Brunin. rue Malplaquct, 
3 ; Marie Cantlllon, 66 ans, rue de 
Lille, 193 ; Anna Potier. 81 ans, Vve 
Derumaux, 62, rue de l'Ommelet, Imp. 
Lamartine. 3 ; Léon Sprlet, 57 ans, 
rue Voltaire, 8. 

CROIX 
Mort m champ d'honneur 

Nous apprenons que M. Narcisse 
Caillaux. instituteur adjoint à l'ex- 
ternat Saint-Martin, " rue Eugène 
Guillaume est tombé à l'ennemi. 
en mai dernier, au moment de la 
bataille des frontières. 

Le défunt était instituteur adjoint 
à l'externat Saint-Martin ; il avait 
occupé auparavant le même poste, 
à l'externat Jeanne d'Arc, c intour 
Batnt-Pierre. Après avoir réussi les 
examens d'officier de réserve, M. 
Cailleaux avait été nommé aspirant 
au 1er R. I. à Cambrai. C'est avec 
cette unité qu'il commença la 
guerre. 

Nous prions ses parents qui habi- 
tent Lys-les-Lannoy, d'agréer nos 
condoléances attristées. 

A PROPOS D'UN VOL 
A L'HOSPICE 

Nous avons dit qu'une servante de 
l'hospice, Céllna Pâques, âgée de 

LILLE 
On découvre le cadavre 

d une vieille femme 
LE DÉCÈS 8EMBLE REMONTER 

AU  DÉBUT D'AVRIL 1940 

Samedi, vers 16 h. 30, le commis- 
saire de police du 2e arrondissement 
a été informé que le cadavre d'une 
vieille femme venait d'être décou- 
vert dans son appartement, rue 
Basse, 1, au 1er étage. Il s'est Im- 
médiatement transporté sur les 
lieux, où il a découvert dans la cul 
sine, le corps de cette personne 
couché sur le plancher, face contre 
sol, la tète dirigée vers la fenêtre 
donnant sur rue et le» pieds vers 
la porte d'entrée. Le cadavre était 
dans un état complet de décompo- 
sition, le visage et les mains étaient 
entièrement décharnés et le corps 
collé au plancher, M. le docteur 
Lefebvre, requis, a délivré un certi- 
ficat relatant que le décès parais- 
sait être dû à une intoxication par 
le gaz et remontait à plusieurs mois. 

Des constatations faites, 11 résulte 
en effet que le compteur A gaz était 
encore a moitié ouvert, le robinet 
de distribution et un des robinets 
du réchaud étaient ouverts égale- 
ment. 

Des renseignements recueillis, 11 
résulte que cette personne vivait 
entièrement seule, ne sortait pres- 
que pas et ne recevait Jamais de 
visite ; elle avait l'habitude de se 
rendre à Nice presque tous les ans 
et c'est pour cette raison que sa dis- 
parition n'avait pas inquiété les 
gens du quartier, car tout le monde 
croyait qu'elle y était partie en 
raison des événements. 

Dans sa boite aux lettres, 11 a été 
trouvé un paquet de correapondan 
ces diverses dont certaines remon- 
tent à avril 1940. 

D'après les papiers trouvés. 11 
s'agit d'une demoiselle Qullbert Ma 
rie-Julie, née à Eperlecques (Pas 
de-Calais), le 7 octobre 1866. 

Le corps a été transporté à l'Ins- 
titut médico-légal en voiture d'am- 
bulance. 

Les mesures conservatoires ont 
été prises et M. le Juge de paix 
compétent a été avisé, par un rap- 
port. 

LES NOUVELLES DELA VILLE 
PLAINTES POUR  BRIS 

DE  GLACE, VOL8 DE 8AC 
A MAIN, DE VÉLO 

Des enquêtes sont ouvertes sur 
plaintes de : 

M. Roothoofd Marie-Constant, ca- 
fetier, 1, rue du Molinel, pour bris 
d'une glace à la façade de son café, 
commis la nuit du 27 au 28 cou- 
rant, à une heure qui n'a pu être 
précisée, le plaignant ne dormant 
pas au café. Préjudice : 4.000 fr, 

— Mlle Planque Pranclne, dame 
de vestiaire au café Bellevue, domi- 
ciliée rue des Bouchers, 12. à Lille, 
pour vol de son sac à main, commis 
le 27, entre 11 et 15 h. Ce sac était 
déposé dans le tiroir d'une armoire 
située dans le vestiaire : il conte- 
nait 800 fr.. les papiers d'identité et 
divers papiers personnels de la plai- 
gnante. 

— M. Champion Eugène, négo- 
ciant en cycles, 91, rue des Sarra- 
zins, pour vols de bicyclettes et ac- 
cessoires, commis chez lui entre le 
20 mai et le 5 juin dernier. Le pré- 
judice subi s'élève à 32.470 francs. 

UN DÉBUT D'INCENDIE 

Dimanche, à 11 h., un début d'In- 
cendie s'est déclaré rue Stéphen- 
son, 28. dans l'appartement de M. 
Gevaert. Les sapeurs-pompiers, 
alertés ont rapidement éteint le feu 
qui avait pris naissance par l'em- 
placement d'un tuyau de poêle 

âu'on avait négligé de boucher. Les 
égats sont de peu d'Importance. 
 o 

Syndicat professionnel 

det Cabaretiers et Débitants 

dt boissons 
Le Syndicat Professionnel des 

Cabaretiers et Débitants de Bols- 
sons de Lille et Environs (Ancien- 
nement : 12 place de Béthune), In 
forme tous ses adhérents qu'à par- 
tir du 1er Janvier 1041, ses Servi- 
ces Administratifs fonctionneront, 
comme par le passé, au Siège so- 
cial : « A Tivoli » (anciennement 
« Au Roi Albert). 39 rue de Tour 
nal à Lille, où le Secrétaire admi 
nistratif se tiendra à leur entière 
disposition, tous les jours de la se- 
maine (sauf le lundi), de 14 h. 10 A 
17 h. 30. pour tous renseignements 
Juridiques, fiscaux, législatifs, com- 
merciaux, etc., dont Ils pourraient 
avoir besoin. 

Au cours de sa dernière réunion, 
la Commission Administrative du 
Syndicat a procédé à l'élection de 
son Préaident et de son vice-Prési- 
dent Oénéral. C'est M. Eugène Van 
Hatnme qui a été élu, à l'unanimité. 
président, et M. Eugène Deray, vice- 
président général. 

LUIE VOIT SX PROSPÉRITÉ DIMINUER 
de 1708 à 1800 

IIMHIfllllllMIIMIINIIMISHminNIlHHNNUMIimiNlWIHtlSIINHSHIIIlUINSIHIII 

Les ravages de la guerre, la banqueroute de Law, le mauvais 
état des finances nationales, puis la Révolution, 

en furent les causes principales 
VIII 

Il est dans la vie des peuples 
comme dans celle des individus, des 
époques néfastes. Après une période 
de prospérité inouïe, de 1667 à 1706, 
sous Louis XIV, Lille devait s'aper- 
cevoir de cette vérité et traverser 
presque un siècle de déclin. 

Les causes profondes de cet état 
de choses lurent de plusieurs sortes. 

Le siège de 1701 avait laissé une 

que la ville dut payer tes rentes 
en billets fabriqués, de sorte que 
les petits rentiers, les prébendes, et 
les établissements religieux secourus 
furent réduits à une extrême misère. 
La gravité de la situation fut telle 
que l'Etat fit différer d'un an le 
recouvrement des Impots. 

Dans toute la France, la situation 
engendrée en 1720, par cette funes- 

guette de la a Nouvelle Aventure », 
au village de Waummes. La < Bro- 
derie » était à cette date une i foire 
en vieux », tenue dès le lever du 
soleil devant la porte de chaque, 
maison bourgeoise. A partir de 1788, 
elle s'Installa également autour du 
beau c Théâtre communal » cons- 
truit par Lequeux, en 1785, le long 
de la vieille Bourse sur remplace- 

La célèbre charge de la t Maison du Roy », qui décida la victoire a FONTENOY. 
t        (Composition Onfroy de Bréville). 

ville où un tiers des immeubles 
étaient a reconstruire, alors que les 
sacrfices nécessités par la détense 
et les pertes des particuliers avaient 
épuisé le trésor de la commune. 
LOUIS XIV, mort en 1715, avait 
laissé le trône à un roi de 5 ans 112, 
LOUIS XV. Et ce fut l'époque de 
la Régence de Philippe d'Orléans 
au cours de laquelle un financier 
juif, Law, ruina la France. Lille 
n'en lut pas eicepté. Louis XV, ma- 
jeur, dut à son tour subir de lon- 
gues guerres coûteuses qui achevè- 
rent d'ébranler un trésor public que 
son faible successeur, Louis XVI ne 
parvint point à relever. Ce fut alors 
la Révolution, la g.ierre civile et 
étrangère, la Terreur et la gabegie 
du Directoire. Il fallut attendre que 
Bonaparte devint consul pour voir 
de nouveau régner l'ordre et revenir 
la prospérité. Lille partagea le sort 
commun. 

Nous aUons examiner aujourd'hui 
la période qui s'étend de 1708 à 
1789 et qui embrasse la fin du 
règne de LOUIS XIV et les règnes 
de LOUIS XV et de LOUIS XVI. 

Création de la Chambre 
de Commerce à la fin du règne 

de Louis XIV 
Le siège de'1708, terminé, il fallut 

réparer les dégâts. Ils étaient d'im- 
portance. Tout le beau quartier 
neuf de la rue Royale et des rues 
adjacentes n'était plus que ruines 
et, dans tout le Vieux-Lille, autour 
de la Basse-Deùle notamment, plus 
d'un tiers des immeubles avaient 
été grandement endommagés. Toute 
proportion gardée, la ville avait 
souffert davantage qu'elle ne souf- 
frit pendant la guerre mondiale de 
1914-18. Par surcroît de malheur, 
une famine survint en 1710, qui 
aggm.va la situation. 

Courageusement pourtant, les 
Lillois se mirent au travail. Le 
Magistrat fit fondre les argenteries 
des églises, celles de la ville, et des 
particuliers de bonne volonté, à qui 
l'on fit appel. Les Immeubles peu à 
peu se relevèrent de leurs ruines. 
On acheta du blé à l'étranger et 
l'on organisa des boulangeries com- 
munales. 

En 1713, Lille fut rendue a la 
France par le traité dTJtrecht, sur- 
venu après la victoire de Denaln 
que la longue défense de notre ville 
avait rendue possible. 

te entreprise du financier juif an- 
glais Law fut la même. 

Devenu homme, LOUIS XV eut 
plus tard, à ce sujet, un mot qui 
resta historique et dont on n'a pas 
tenu assez compte par la suite : 
« La plaie des Etats, ce sont les fi- 
nanciers. Il convient qu'un Etat au 
lieu de se laisser guider par eux, les 
tienne sans cesse sous une sévère 
surveillance. » 

LOUIS XV à 20 ans 
(Tableau de Vanloo) 

Le marasme, à Lille, dura jusque 
1726. La ville se releva alors quel- 
que peu. Mais l'abus des plaisirs, 
général au XVIII111» siècle, entraîna 
les particuliers et les villes en de 
folles dépenses, ce qui engendra 
forcément un abus des impositions 
fiscales, entraînant la hausse du 
coût de la vie. On ne peut mieux 
comparer cette situation qu'à celle 
âui découla de la guerre mondiale 

e 1914-18, entre 1919 et 1939. Abus 
des plaisirs, folles dépenses hors 
de proportion avec les moyens fi- 
nanciers dont dispose un Etat, un 
département ou une ville, fiscalité 
exagérée "ont de front, compromet- 
tant le bien-être général de la col- 
lectivité. 

Fondations diverses 
En 1726 eut Heu la fondation de 

la « Société du Grand-Concert », 
consacrée à l'enseignement de la 

ment faisant face au t Nouveau 
Théâtre » actuel, construit de 1909 
a 1914. 

Louis XV à Lille 
à la veille et après la bataille 

de Fontenoy 
En 1744, la < guerre de la succes- 

sion d'Autriche » battait son plein, 
et le Roi de France, LOUIS XV, 
vint à Lille, à la tête d'une armée 
de 60.000 hommes que commandait 
le prince Maurice de Saxe, et qui 
marchait à la rencontre d'une ar- 
mée anglo-hollandaise. 

LOUIS XV arriva à Lille le 12 mal 
1744, par la porte de Paris. Le Ma- 
gistrat de la ville lui présenta les 
clefs de celle-ci sur un plat de ver- 
meil. Le Roi se rendit a l'Hôtel de 
Ville du Palais Rlhour en grand 
apparat, et y logea. Pendant plu- 
sieurs mois, la Cour de France me- 
na grand train à Lille, cependant 
que. le Maréchal de Saxe préparait 
la victoire de Fontenoy. 

Cette célèbre bataille eut Heu le 
11 mal 1745, en présence de 
Louis XV, alors Agé de 38 ans et 
de son fils le Dauphin, âgé de 14 ans. 

On en connaît les péripéties : la 
célèbre parole du marquis d'Avta- 
court, commandant des gardes-fran- 
çaises : < Messieurs les Anglais, 
tirez les premiers !.. », les Anglo- 
Hollandais d'abord refoulés, puis les 
troupes anglaises se formant en co- 
lonne profonde et avançant lente- 
ment malgré la résistance acharné» 
des gardes-françaises. Enfin, la 
charge furieuse de la cavalerie fran 
çaise, de la « Maison du Roy » 
décidant en notre faveur du sort 
de la bataille. 10.000 Anglais restè- 
rent sur le terrain. 

Ce que l'on connaît moins, c'est 
le mot magnifique de LOUI XV à 
son fils, alors qu'il lui montrait les 
rangées de cadavres de l'Infanterie 
anglaise : « Voyez, mon fils, quel 
est le prix d'une victoire. Ce sang 
a beau être celui de nos ennemis, 
ce n'en est pas moins du sang hu- 
main. Et la plus grande gloire d'un 
roi est d'éviter la guerre. » 

La bataille gagnée, LOUIS XV 
revint a Lille et y visita les hôpi- 
taux Saint-Sauveur, Comtesse, Hos- 
pice Général où étaient soignés 900 
blessés. Une table de marbre, placée 
à l'Hospice Comtesse, porte encore 

L'ASSEMBLÉE  GÉNÉRALE 
du MÉDAILLÉS de TRAVAIL 

Les médaillés du travail ont tenu 
leur assemblée générale dimanche 
à 10 h. en salle Concordia, avenue 
Gustave Dron, sous la présidence 
de M. Charles Delecrolx, entouré de 
MM. Alphonse Motte-DTHalluln. 
Léon Jung et Louis Thaune, vice- 
présidents d'honneur et du Conseil 
d'administration Douze cents so- 
ciétaires étalent présents quand M. 
Delecrolx ouvrit 1» séance. Ce der- 
nier salua M. Edmond Masurel-Ba- 
ratte, président d'honneur et toutes 
les personnalités présentes 

Lecture du procès-verbal de la 
dernière réunion fut donnée par M, 
Nicolle, puis M. Delecrolx rendit 
hommage à la mémoire des vingt- 
huit sociétaires décédés depuis la 
dernière assemblée et annonça l'ad- 
mission de dix nouveaux membres. 

Continuant l'exposé de son rap- 
port moral, M. Delecrolx souligna 
l'activité sociale de l'association au 
cours de l'année écoulée. Une som- 
me de 35.000 francs a été répartie 
entre les familles des soixante-quin- 
ze sociétaires disparus et une autre 
somme importante a été consacrée 
au soulagement des membres dans 
le besoin ou malades. 

Enfin, faisant allusion A la tradi- 
tionnelle générosité de MM. les in- 
dustriels tourquennois, des com- 
merçants, du Consortium textile et 
du président d'honneur. M. Dele- 
crolx annonce qu'un magnifique 
arbre de Noël, d'une valeur compa- 
rable à ceux des années précéden- 
tes a pu être offert aux médaillés, 
artisans de notre prospérité locale. 
Ayant remercié ses collègues du 
Conseil d'Administration de la part 
qu'ils prennent dans les travaux de 
la société, M. Delecrolx acheva son 
discours en souhaitant à tous une 
année meilleure que celle qui vient 
de se terminer et que l'acier des 
batailles ayant cédé la place à 
l'acier des charrues, la France re- 
trouve enfin dans la paix, sa force 
et sa tranquillité pour le plus grand 
bien du pays. 

Tour a tour, MM. Louis Tiber- 
ghlen, secrétaire général ; Jung et 
Motte, vice-présidents d'honneur ex- 
primèrent à M. Delecrolx et a l'as- 
semblée leurs remerciements pour 
les marques de sympathie dont ils 
avalent été l'objet et la réunion 
s'acheva par la distribution des ca- 
deaux de Noël. 

La « Braderie Lilloise » en 1717, autour du Théâtre Municipal de LEQUEUX. 
(Tableau de François Watteau) 

Boufflers redevint gouverneur, et, 
sous sa sage administration et celle 
de Louis XIV vieillissant, la ville 
se releva peu à peu. 

Cette renaissance était déjà ac- 
centuée, puisqu'en 1794, elle nécessita 
la création de notre t Chambre de 
Commerce » et l'institution d'une 
s Juridiction Consulaire » par or- 
donnance royale, loraqu'en fin 1715 
survint la mort de Louis XIV. 

La banqueroute de Law 
fit en notre ville de nombreuses 

victimes 
LOUIS XV, enfant, était roi de- 

puis 5 ans, et le Régent gouvernait 
a sa place lorsque survint la ban- 
queroute du système LAW. ruinant 
les finances de l'Etat et celles de 
nombreuses collectivités et entre- 
prises particulières. Lille et ses ha- 
bitants ne furent point épargnés. 
La ville y perdit son fonds commu- 
nal, de nombreuses personnes fu- 
rent ruinées pour s'être laissées 
prendre à l'appât des gains exagérés 
et factices promis par Law. Le 
« Mont-de-Piité » perdit à lui seul 
170.000 livres. Le désastre fut tel 

musique, et qui devint plus tard le 
t Conservatoire de Musique ». 

En 1730, on cont rui si t «Le Grand- 
Magasin », cet immense édifice si- 
tué à l'extrémité de la rue Royale 
qui, chose à retenir, possède autant 
de fenêtres qu'il y a de jours dans 
l'année. 

En 1789, on Inaugura « l'Hosptce 
Général », qui rendit de suite d'im- 
menses services, étant donné sur- 
tout qu'en 1740 sévit une affreuse 
disette, fruit des intempéries qui dé- 
truisirent les récoltes. En cette 
même année, décéda le populaire 
chansonnier patoisant BRULE - 
MAISON, un ancêtre de Desrous- 
seaux, qui chantait sur les places 
publiques ayant bien soin pour at- 
tirer la foule de loin, de brûler 
d'abord une petite maison en car- 
tonnage léger, i C'était, — dit-on, 
Îilaislr de voir et d'entendre ce 
oyeux compagnon ». 

De cette époque encore datent la 
grande vogue de deux institutions 
populaires qui durent toujours : le 
• Broquelet » et la « Braderie » 
Le ( Broquelet » de 1742 avait le 
privilège d'attirer les foules les plus 
animées, ouvriers et patrons filtlers 
réunis avec leurs familles, à la guin- 

TOURCOING 
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C'est ainsi que pour la coupe de 
Tourcoing, le» demandes provenant 
des clubs d'Armentières. de Lille et 
d'Halluin ne pourront logiquement 
être acceptées, cette épreuve étant 
purement locale et réservée aux 
clubs de la ville et des environ» 
immédiats. 

Quant au grand prix individuel 
du 13 janvier, qui se disputera dans 
la salle du gymnase municipal et 
3ul doit réunir les 122 licenciés fé- 

érés auquel le comité a décidé d'ac- 
cepter les joueur» des clubs locaux 
non affiliés sans distinction et quel 
ques Individuels tourquennois Indé- 
pendants, la commission fédérale se 
réunira mardi soir au siège, S 18 h. 
pour décider les mesures à prendre 
pour toutes le» autres demandes 
qui ne rentreraient pas dans cette 
catégorie. 

HALLUIN 
Au Bureau d» Bienfaisance. 

Les commerçant» de la commune 
qui sont en possessions de bons de 
pain, charbons, lait et denrées 
émis pour le compte du Bureau de 
Bienfaisance pendant l'année 1940, 
sont priées de les remettre au Bu- 
reau, rue Gustave Desmettre, 71, 
avant le 10 janvier. 

Etst Civil. — Naissance   — Thé- 
rèse Vandermeench. 127, rue d» Lille. 

Publication. — Françoia Thellier et 
Raymond: Becl. 

A. O. Baifti. — Les anciens combat 
tant» belges, titulaires de pensions, 
doivent se présenter munis d* leur ti- 
tr». au local. Café du Nord, rue Pas- 
teur. Ces papiers doivent être rendus 
signés et légalisés (procuration) pour 
le 5 Janvier au plus tard, chei M. Ti- 
berghlen. 44, rue du Midi, ou chez 
M. Crombex Oscar, 5. rue Jacquart. 

Pour plus amples renseignements, 
s'adresser au local de ta section, rua 
Pasteur. 

eeëWeeWeemm 
Les personne» qui n» se 

teront pas à  la  date  " 
seront   parée»  qu'à   la  qu 
suivante. 

Tout changement survenu 
la situation 9» famille des ' 
claires notamment la reprise 
emploi, doit être  immédiates 
signalé à la mairie - Bureau 
secours (1er étage). 

AU COMITÉ D'AIDE 
AUX PRISONNIERS 
ET AUX FAMILLES 

NÉCESSITEUSES 

L'appel lancé au début du mots 
par ce comité en faveur de se* 
œuvres a trouvé un écho favorable 
parmi la population mouvi 
La souscription publique a ( 
la somme de Dix mille francs, 1 
le comité remercie cbaleu 
tous ceux et toute» celles qui 
versé leur obole ou qui ont 
dune manière quelconque au | 
ces de cette entreprise. 

D'un autre coté, uns i 
privée organisée à la Manufacture 
Elan a produit deux mille francs, 
et Mme Souri» a tenu à offrir per- 
sonnellement mille francs. Deux 
industriels qui désirent conserver ' 
l'anonymat ont offert, l'un pou? i 
3.200 francs de lainage, l'autre 
2.000 francs et 25 kilos ds lainage. 

Le comité pne également ce» 
généreux donateur» de trouver ici 
l'expression de sa gratitude, 

Jeudi, à la mairie, une premier» 
distribution a été faite en i 
de MM. Boudewyn, président dnoo- 
neur, et Durleux, président actif 
du comité, Derolex, •ecrétalre gé- 
néral de la mairie, Leper» et Lt> 
plat, conseillers municipaux. 

De cette distribution 
rent 40 familles nécessiteuse» 
reçurent un colis contenant 
lainages,   des   friandises   et 
Jouets. 

Vendredi, une autre distri 
fut faite à 45 familles de 
ses  nécessiteux  qui  reçurent 
plus du colis familial, un 
colis pour le soldat prisonnier. 

Dans le courant de la 
prochaine, toutes les famille!   . 
prisonniers seront convoquées à ', 
mairie, pour retirer leur colis. 

RONCQ 
Le ravitaillement 

La distribution des tickets de pain. 
viandes, mauéres graases, nouvelles 
feuilles valables du 1er au 31 Janvier 
1941, se continuera à la mairie aujour- 
d'hui mardi 31 décembre, de e h. 30 i 
12 h., pour les Nos 951 à 1.409. 

Se présenter munis de la carte grise 
de ravitaillement 

SECOURS AUX FAMILLES 
NÉCESSITEUSES 

Un paiement extraordinaire de 
secours aux nécessiteux aura lieu 
le vendredi 3 Janvier, de 9 h. 30 
à 10 h., pour la période du 26 au 
31 décembre. 

poi 
jus 

L'ŒIL DE LA POLICE 

En vertu d'un mandat d'arrêt 
iur vol, lancé par.M. Grosjean, 

uge d'instruction à Lille, les ins- 
pecteurs de sûreté Allard et Pou- 
lain ont mis en état d'arrestation 
pour être déféré au Parquet, le 
nommé Georges Delbrouck, 48 ans, 
domicilié à Mouacron (B.i, 101, rue 
de Wattrelos. 

AUX CHOMEURS NON SECOURUS 
Les chômeurs non Secourus sont in- 

formés qu'il eat de leur intérêt de se 
faire inscrire au bureau de placement 
64, rue do Lille, à Halluin. en vu» 
d'obtenir soit un emploi, soit la gra- 
tuité des coUaations aux Assurances 
Sociales. 

AU SUJET DES DEMANDES 
D'INDEMNITÉS d» RÉQUISITION 

D'IMMEUBLES 

Les locataires d'immeubles et les 
propriétaires occupants, ainsi que 
les Chefs d'exploitations industriel- 
les ou commerciales, dont les locaux 
ou entreprises ont été ou sont 
encore réquisitionnés en totalité 
pour les besoins de l'autorité alle- 
mande, sont invités à retirer A la 
Malrie-annexe, Bureau des loge- 
ments, 2, rue Paul Doumer, des 
imprimés spéciaux leur permettant 
d'établir un dossier régulier de de- 
mande d'indemnité, qui sera trans- 
mis à l'Autorité supérieure. 

En ce qui concerne les immeu- 
bles occupés partiellement pour des 
bureaux, popotes, magasins, infir- 
merie, etc., des dossiers peuvent 
également être constitués. 

Les services distributeurs d'eau, 
de gas et d'électricité, sont chargés 
d'opérer les discriminations entre 
les consommations à la charge de 
l'Etat et celles dues par les presta- 
taires ; ces derniers sont priés de 
se mettre en rapport avec les con- 
cessionnaires respectifs. 

LES FÊTES DU NOUVEL AN 
Le Maire de Tourcoing Informe 

ses concitoyens qu'à l'occasion du 
Nouvel An, les bureaux de la Mai- 
rie et ceux de la Recette munici- 
pale seront fermés le mardi 31 dé- 
cembre après-midi et le mercredi 
1er janvier. Toutefois, le bureau de 
l'Etat Civil sera ouvert le 1er Jan 
vier, de 9 à 12 h., mais seulement 
pour les déclarations de naissance 
et de décès. 

Les voitures de l'ébouage ne cir- 
culeront pas en ville le mercredi 
1er janvier. 

LOGEMENT et CANTONNEMENT 
DE TROUPE 

Le logement et le cantonnement 
de troupe durant le mois de Décem- 
bre, doivent être déclarés du 2 au 
5 Janvier prochain, à la Malrie- 
annexe. 2. rue Paul-Doumer. Service 
des logements, où des formules im- 
primées sont à la disposition des 
intéressés. 

en 

• v^) PUNf RAILLES 
Vous êtes prié d'aaautcr au 

VOI et SERVICE d» Mawaayr 

Monsieur Gustave LEDOUX 
Spoux da dam» MarfuarM» MIAM* 

Ancien Combattant 
4» la Cuarr» III4-1I1I 

Entrepreneur S» emsftuf» 
décédé à HOUVAUX. 1» 39 DSosaataSJ 
1940, dans sa 70* année, administré •' 
Sacrements de   l'Extrême  On ' 
lesquels auront lieu le mercr 
Janvier 1941, à 10 heures, tn l'é 
Saint-Germain, à Mouvauz. 

Assemblée 107. rue de Lille, » 9 h.46. 
Condoléances à la sortie d» l'égh»». 

De la part de : 
Madame Gustave LiDOUX-DEBAEWL 

son époua* ; 
Monsieur et Madame atmlle LEDOUX- ; 

VINCENT ; 
Monsieur Emile GONTIER, en  capti- 

vité, et Madame GONTIER-LJSDOUJt 
a** enfant» i 

Monsieur Roger LEDOUX, 
son peut-01» ; 

Et de toute le FamtU». 

A LA FÉDÉRATION 
DE PING-PONG 

Dans sa réunion de vendredi soir 
la Fédération locale de ping-pong 
s'est vu dans l'obligation d'apporter 
des modifications au programme de 
ses grandes organisations prévues 
pour le mois de janvier. 

Le tirage au sort du grand prix 
Individuel de la ville et de la coupe 
de Tourcoing par équipes qui devait 
avoir lieu à cette réunion, n'a pu 
être effectué. 

Quand on saura que trente-six 
clubs ont demandé a disputer la 
coupe de Tourcoing et que plus de 
deux cents engagements sont par- 
venus pour le grand prix individuel 
de la ville, on se rendra facilement 
compte que la tache des dirigeants 
n'est pas aisée et que ceux-ci de- 
vront prendre les mesures qui s'im- 
posent. 

les noms des officiers morts des 
suites de leurs blessures. 

Le développement des arts 
construction de l'École 

de Peinture 
Douze années passèrent et puis, 

ce fut la déplorable « Guerre de 
Sept Ans » (1756-1763) pendant la- 
quelle les Anglais nous enlevèrent 
nos plus belles colonies : le Cana- 
da, les Indes, les Antilles. La France 
presque ruinée, en souffrit cruelle- 
ment et, à Lille, l'Industrie et le 
négoce périclitèrent par suite de la 
lourdeur des Impôts occasionnés par 
la guerre. 

Pourtant, chose curieuse, toute 
cette fin du xyi^» siècle vit s'ac- 
centuer dans notre ville le goût des 
Arts, à l'Instar du reste du pays. 
Louis XV fut, en effet, un monar- 
que artiste et sa favorite, la Pom- 
padour. ae plaisait à encourager les 
peintres et les sculpteurs. 

A Lille, on construisit < l'Ecole 
des Beaux-Arts » en 1766. Des cours 
de dessin, d'architecture, de peinture, 
de sculpture y furant donnés. Le 
premier professeur de l'Ecole fut 

GUÊRET, peintre Lillois. Bon nom- 
bre d'artistes sont sortis à l'époque 
de l'Académie de Lille. Citons : 
HELMON, LIéNARD, François 
WATTEAU, MASÔUELIER, Ph. 
ROLAND, DESCAMPS, et surtout 
Louis BOILLY et WICAR. 

A la même époque fut créé, à 
l'Hôtel de Ville, le premier « Musée 
de Lille » qui. à l'époque de la Ré- 
volution, devait recueillir les œuvres 
de RUBENS, la fameuse » Descente 
de Croix » notamment, de VAN 
DYCK. le < Christ en Croix », de 
Gaspard DE CRAYER. « Martyrs 
enterrés vivants », et d'autres, qui 
décoraient les couvents des Capu- 
cins, des Récollets, et les églises. 

En 1785. eut lieu l'édification du 
a Théâtre communal » par l'archi- 
tecte LEQUEUX. le long de la vieille 
Bourse, face à la rue Fatdherbe 
actuelle qui ne tut percé» qu'en 
1870. Ce théâtre vit défiler toute» 
les gloires du chant et du théâtre 
du XIX1" siècle. Il brûla en 1903. 

LOUIS XV était mort en 1774: 
Le faible et Indécis LOUIS XVI lui 
succéda. Sous sa molle direction, la 
décadence du pays s'accentua, la 
misère s'étendit En conséquence. 
ce fut la révolte, la Révolution. 
L'heure de 1789 était venue 

V. t. 

AVIS AUX COMMERÇANTS 
Les commerçant» qui sont en 

possession de bons de pain et de 
denrées alimentaires émis par le 
Bureau de Bienfaisance, au profit 
des indigents, sont pries de les 
rapporter le plus tôt possible, à la 
Mairie, Bureau de Bienfaisance, en 
vue d'en effectuer le mandatement. 

Il est rappelé aux intéressés que 
ces bons doivent être rentré» au 
plus tard le 10 janvier. 

Avis aux cultivateurs. — Le maire 
de la commune, rappelle aux cultiva 
leurs qu'ils doivent faire leur dealer» 
•ton d* tau»» an gin» des stoeks de 
céréales, tels que : blé, métetl, seigle, 
orge : i cet effet, des formules d» 
déclarations sont à leur disposition 
la mairie (bureau militaire). 

Etat Civil. — Publications. — Flo- 
rent Staelens, apprêteur à Tourcoing 
et Emma Schodt, soigneuse ; Louis 
Hennion. cultivateur à Boutbecque et 
Marie Destallleur», ». p. 

Décèa. — Gustave Delplanque, 
77 ans, 66, rue de Tourcoing ; Vir- 
ginie Crop, 81 an». 1, ru» du Oaz. 

MOUVAUX 
VUE RÉUNION 

DU CONSEIL MUNICIPAL 
Le Conseil municipal s'est réuni 

dimanche à 10 h., à l'Hôtel de Ville 
sous la présidence de M. Albert 
Boudewyn. 17 conseillers étalent 
présents. 

Après la lecture du procès-verbal 
de la séance du 15 Décembre, ap- 
prouvé à l'unanimité, l'assemblée 
passe à la discussion de l'ordre du 
Jour : 

COMPTES ET BUDGETS DE 
L'HOSPICE pour 1939, 1940 St 1M1 

Ces comptes sont approuvés à 
l'unanimité, à savoir : 1» Budget 
additionnel qui s'équilibre en re- 
cettes et en dépenses à la somme 
de 56.126 fr. 32 ; 2« Compte de 
gestion du receveur qui apporte un 
excédent de recettes de 52.543 fr. 
52 ; 3° Budget primitif de 1941 qui 
s'équilibre en recettes et en dé- 
penses à la somme de 178311 fr. 63. 

COMPTES   ET   BUDGETS 
DU BUREAU DE BIENFAISANCE 

POUR   1939,   1940,   1941 
Sont également approuvés : le 

budget additionnel de 1940 qui 
s'équilibre à 41.644 fr. 58 ; le bud- 
get primitif de 1941 équilibré à 
116.440 fr. et le compte adminis- 
tratif qui présente un excédent de 
recettes de 16.554 fr. 58. 

COMPTE ADMINISTRATIF 
DU MAIRE POUR 1(31 

Ce dernier présente un excédent 
de recettes de 618.578 fr. 48. Il est 
approuvé à l'unanimité. 

-COMPTE DE GESTION 
OU  RECEVEUR 

Présentant un excédent de re- 
cettes de 618.578 fr. 48 ; ce compte 
est également approuvé. 

BUDGET   PRIMITIF 
OE LA VILLE POUR 1*41 

Équilibré à 2.606959 fr. 02. ce 
budget est aprouvé, ainsi que le 
Budget additionnel de 1840. s'équi- 
llbrant à la somme de 4.751.315 fr. 
83. 

Ébouage. — Le Conseil examine 
ensuite la demande d'augmentation 
présentée par le concessionnaire 
de la Ville pour l'enlèvement des 
boues et Immondices. Ce dernier 
volt sa requête acceptée à l'una- 
nimité, eu égard à l'augmentation 
de la valeur des chevaux, de leur 
nourriture et des divers objet» né- 
cessaires au bon fonctionnement 
de ce service. 

Le Conseil maintient sa décision 
de faire construire un bâtiment à 
usage d'école publique de garçons, 
en remplacement du vieil édifice 
de la rue de Roubaix, dont la désaf- 
fectation a été prononcée antérieu- 
rement Toutefois, les travaux ne 
commenceraient qu'après la guerre. 
Dans le même ordre d'Idée, l'as- 
semblée décide de louer un local 
pour permettre aux oeuvres post- 
scolaires d'assurer leur fonction- 
nement. Des recherches seront 
faites pour trouver un bâtiment 
approprié. 

Le nuls-clos est ensuite prononcé. 

PAIEMENT DES  SECOURS 
AUX  PRIVÉS DE  RESSOURCES 

NON  INSCRITS 
AU  BUREAU DE CHOMAGE 

Le paiement de secours (cartes 
Jaunes) pour la période du 21 dé- 
cembre au 5 janvier, aura lieu à 
la mairie, le Jeudi 2 Janvier, de 
14 b. à 17 h. pour tous les numéros. 

1 
MARCQ-EN-BARŒUL 

AU SUJET DE LA 
NOUVELLE 0RGANISATIOK 

DU RAVITAILLEMENT 
Le public a pu prendre connafr- 

sance, dans notre Journal, des nou- 
velles dispositions réglementant i 
ravitaillement de la population. 
Pour les personnes qui nt leraitn 
pas au courant de ces not ' 
mesures, M Albert Bailly. i 
informe la population qu'à 
du 1er Janvier 1841, toutes les <_. 
rées rationnées devront être reti- 
rées par les Epiceries de Marcq, A 
< L'Union Lilloise d'Alimentation 
rue Barthélémy-Deleapaul, à Uns 

Déjà, depuis le 1er décembre, ce 
Groupement a été mis en posses- 
sion des bons de retrait du moi* de 
décembre pour les denrée» ci-aprta 
Huile, sucre, savon, pâtes alimen- 
taires, et le Maire tient à signaler 
que si des retards sont constaté 
dans la distribution de ces denrée) 
le Service Municipal de Ravitailla 
ment ne peut être roi» en cause 

Prévoyant les difficultés de tranav 
ports et les frais qu'il» occasionne- 
raient, M   Albert Bailly,   Mali 
était intervenu auprès de la IM 
tion du Ravitaillement Oénéral a 
moment de la mise sur pied de la 
nouvelle organisation, pour obtenir 
qu'un commerçant habitant Marei 
en-Barœul   fut   désigné   cornu 
< Grossiste » et chargé Ce la p. 
ception et de la distribution 
denrées rationnées. Cette dent 
très justifiée, était appuyée * 
pétition   de tous   les épicier» 
Marcq-en-Barceul qui avaient 
précié  et reconnu   l'avantage 
système pratiqué depuis le mois . 
juillet par le Service Municipal - 
Ravitaillement,  aucune suite a 
été donnée à cette intervention. 

Tous  les épiciers  de Marcq-en- 
Barœul devront dop- 
Lllle,  rue  Barthéléi^ 
pour toucher le» denréu . 

Pour ce qui concerne 1M~ 

non rationnées ou certaine* mai 
res dont le commerce reste libre I 
service continuera de fonctionner 
et alimentera dans la mesurée 
possible   les  commerçants  da I 
Ville de Marcq. 

Etat Civil. — Nalacance» : Siaurt- 
cette Loontjena, rue de la Prévomk 
ce. 3 ; Jean Caroje, rue d» Roùaa 
Barres, Pont Satnt-Martln, H ; 1 
clne Lefebvre, rue R. Deraln. 100 • 
René Loridan, rue Montgolfler, Il 
Claude Vandenberghe, ru» dea "'tl' ' 
59 ; Yvette Lejosne, rue du Beule» 
vard, 59 ; Jean Vandeatlaii, ru» 84 
Marie. 11 ; Violette Plouy, cour Netv 
gebaur, 7 ; Jacque» Florent, xmSrS 
Jaurès, 32. 

Publication : Louât Cartier, mari- 
nier, ru» du Lazaro, 107 et Marti 
Delcourt, marinière,  même adresse 

Décèa : Mathllde Vereacken. i 
Flou. 66 ans. rue 1. Delceoetrl», 118: 
Louis Marga. retraité, 72 an«\ ru» d» 
Tourcoing 68 ; Elol Plumeooeq. | 
ane, Avenue de la Républlqu», ISt 1 
Ernest Debruyne, employé, 60 ana, 
rue du Dr Cbarcot. 40. 

EN BELGIQUE 
MOUSCRON 

LE MEFAIT DU VERGLAS    j 

Le nommé Chili* Joseph, ajus- 
teur   mécanicien,    demeurant   i 
Bruxelles, rue de Wautter, 4», de»-' 
cendait  en auto-remorque la r 
de Lulngne pour se diriger vers 
Herseaux. 

Par suite du verglas, ut 
dérapa, mais au même 
une  auto  pilotée  par 
Dlllles. demeurant à Hei 
des Alliés, 1, au service de i 
cez  pharmacien  venait en 
Inverse. 

De ce fait, Chlllé n'était plu» 
maître de son auto et la renoegatr 
fut inévitable. 

Dégât» importants a la voiture 
de M. Scarces. La police eaet < 
cendue sur les lieux pour enqul 

Pour I»  eeeewr» d'hiver, 
Cercle    artistique 
organise en son Foyer, 
Pierre,   jusqu'au   hindi   S 
1941. une exposition ' 
de peinture au profit 
d'hlvar. 

Le» oeuvres de l'artiste 
M. Adam y «ont expo.** 

Le télépenni 
numéro» ta 

pelntr 


